
GRENOBLE ET SA RÉGION
Sans pilote
n Pour remplacer les bus­
navettes actuelles
thermiques (toutes les 20’),
des navettes électriques
automatiques seront utilisées
sur Giant dès 2011. Signées
du constructeur vendéen
Induct, testant des batteries
du Liten, elles s’accrocheront
comme des wagons et
emporteront des passagers
toutes les deux minutes.
(Photo Induct)

TRANSPORT Sept “Smera” en test
n Sept véhicules
électriques “Smera” du
constructeur Lumeneo, en
lien avec le Liten et
l’Ademe, seront testés sur
le site de Giant.
Large comme un 2­roues,
caréné, avec un ou deux
sièges l’un derrière l’autre,
ce véhicule peut aller
jusqu’à 150 km
d’autonomie pour 5 h de
charge.

G IANT (Grenoble Insti­
tut of Nanotechnolo­
gies ou encore Greno­
ble Isère Alpes Nano­

Technologies) vise à créer sur
le polygone scientifique,
coordonné avec son aména­
gement urbanistique (1) et la
desserte transport de la pres­
qu’île, l’un des “cinq princi­
paux campus d’innovation
dans le monde”.220 ha sont
concernés, entre Drac et Isè­
re, regroupant les instituts de
recherche (CEA, CNRS, EM­
BL, ESRF, ILL), l’université
(UJF, Grenoble INP) et l’école
de commerce (Grenoble Éco­
le de Management). L’objec­
tif de Giant, à 10­20 ans, vou­
lu par les collectivités, les en­
treprises du site et les
partenaires scientifiques, est
d’attirer sur place 10000 étu­

diants, 10000 chercheurs et
10000 habitants.

Giant s’articulera autour
de trois pôles de recherche :
Santé, Energies Nouvelles et
Technologies de l’informa­
tion.

Dans la continuité du site
actuel de Minatec (micro et
nanotechnologies), trois cen­
tres spécialisés dans ces do­
maines sont projetés : Mina­
tec +, Minatec de l’Energie et
NanoBio.

O.P.
(1) Partenaires de Giant et

collectivités locales ont confié
à l’architecte Claude Vasconi
le soin de recomposer l’urba­
nisme du polygone.

Minatec +, GreEn, Nanobio

M inatec+portera,àfin2012,
la surface actuelle de Mi­

natec à 130 000 m².Au pro­
gramme : la deuxième phase
de l’écoled’ingénieursPhelma
de Grenoble INP (1 500 étu­
diants, un centre de formation
continue, un amphi de 500pla­
ces). Le Bâtiment Haute Tech­
nologie (BHT) s’agrandira.Le
Bâtiment des Industries Inté­
gratives (B2i) ouvrira les parte­
nariats avec les PME, ac­
cueillera des laboratoires de
prototypage, un show room…
Les activités de recherche en
nanosciencesetnanotechnolo­
giesdel’Institutdesnanoscien­
ces et cryogénie (CEA­Inac) se
regrouperont.

Une plate­forme Imagerie
verra le jour.Un “LabFab” issu
de la coopération de l’INES
(Institut national des énergies
solaires) avec la société Photo­
watt, permettra la production
de cellules photovoltaï­
ques.Un bâtiment tertiaire se­
ra destiné au Leti (laboratoire
d’électronique et de technolo­
gie de l‘information/CEA) et
accueillera1 000personnes.

­ GreEn, pôle de la filière so­
laire, du transport électrique et

de la sécurité des nanotechno­
logies rassemblera sur
100000m²uneécoledel’Éner­
gie (à construire), l’école Eau,
Énergie, Environnement de
Grenoble INP, la plate­forme
d’enseignement recherche
Predis, le G2ELab (laboratoire
de génie électrique de Greno­
ble), le SIMAP (laboratoire de
science et ingénieurs des Ma­
tériaux et Procédés), le LEPMI
(laboratoire d’électrochimie et
de physico­chimie des maté­
riaux et des interfaces), les la­
bos du CEA Liten et Den, des
systèmes de transports électri­
que/pile à combustible, le
Centre d’Expertise et d’Inter­
vention Nano, dans un bâti­
ment de 5 000 m² dans le do­
maine de la sécurité des nano­
matériaux.

­Nanobio : l’École Biotech
(formation bio/nanobiotech­
nologies), les bâtiments Nano­
Bio 1 et 2 pour les nanomaté­
riaux et nanostructures, Clina­
tec (centre de recherche
biomédical) pour innover en
diagnostic, thérapie et sup­
pléance des maladies neuro­
dégénératives, avec un bloc
opératoireen2011. o

Grands
équipements

L es grands équipements
du site se modernisent

déjà.
Pour l’ILL (Institut Laue

Langevin), source de neu­
trons la plus intense du
monde, le programme
Millenium qui se déroule
actuellement doit multi­
plier par dix ses performan­
ces.

L’ESRF a engagé pour le
Synchrotron européen un
programme d’extension de
180 M€ (hall d’expérience,
bureaux et labos).

Le projet de reconstruc­
tion et d’agrandissement de
l’Institut de Biologie Struc­
turale (IBS) aboutira à un
bâtiment de 9 000 m² mis en
service en 2012. o

Recherche
et formation

T rois initiatives Recherche
sont prévues : un bâtiment

Nanoscience du CNRS, une
Maison des Écoles Européen­
nes et antenne du Collège doc­
toral qui regroupera toutes les
formations doctorales, et un Pô­
le Cryogénie, fin 2013, regrou­
pant les compétences CEA et
CNRS dans les domaines bas­
ses températures.

Experte dans le “manage­
ment technologique” depuis
des années, 6e école de mana­
gement français et parmi les
premièresmondiales,Grenoble
École de Management, aujour­
d’hui sur 34 000 m² bénéficiera
d’une extension de 10 000 m².
Un nouveau bâtiment sera con­
sacré aux débats et expositions
scientifiques. o

Les chiffres
de Giant

­1,2milliardd’eurosd’inves­
tissementssur6ans :

­ 500 M€ pour le projet
scientifique et éducatif (cons­
truction de nouveaux bâti­
ments de recherche, mise à ni­
veau des grands équipements
européens, agrandissement
des écoles d’ingénieur, des bâ­
timents universitaires et de
Grenoble école de Manage­
ment…)

­ 300 M€ d’aménagement
urbain (espaces verts, infras­
tructures sportives, aménage­
ment des berges de l’Isère,
aménagementducampus)

­ 400 M€ d’infrastructures
(ligne de tramway, création de
la Rocade nord, modernisation
de la gare, élargissement de la
rue principale du Polygone,
Plandedéplacement…). o

Geneviève Fioraso :
« Une chance rare,

un enjeu formidable »

G eneviève Fioraso (dé­
putée de l’Isère) com­

mente le futur aménage­
ment du Polygone scienti­
fique :

« Ce projet est la conver­
gence du développement
engagé depuis plusieurs
années sur le site. Tout cela
permet d’optimiser les
moyens et d’être très cohé­
rents sur l’ensemble des
ouvrages réunis dans
Giant.

« Je crois totalement à
l’harmonisation des volon­
tés autour d’une ambition
comme on en trouve peu
en France. C’est une chan­
ce rare, un enjeu formida­
ble d’aménagement du ter­
ritoire ». o

Cheville ouvrière du projet,
la députée mènera en octobre
le 4e comité de pilotage.

Fluoptics aide le chirurgien en illuminant les cellules tumorales

E n vitrine de Giant, à
Jouy­en­Josas, il y avait

deux start­up grenobloi­
ses : Movea, spécialiste
des technologies de captu­
re et mesure de mouve­
ments.

Et Fluoptics. Fondée en
février 2009 par Odile Al­
lard et Philippe Rizo, avec
le CEA au capital, la nou­
velle structure conçoit des
solutions destinées à la
chirurgie des cancers à
partir de technologies
CEA/Leti et UJF dévelop­
pées durant dix ans. Le
produit phare de la société
combine un instrument
d’imagerie et un traceur
étonnant : il peut cibler les
cellules tumorales et il est
fluorescent. « Parce que
les tumeurs fluorescent,
donc “brillent”, le chirur­
gien sera guidé dans ses
gestes durant l’interven­
tion, verra précisément les

limites de la tumeur pri­
maire, les métastases de
proximité y compris celles
non visibles à l’œil. Et il
pourra également préser­
ver les tissus sains ».

Essais cliniques
en 2011

Ce nouveau traceur
pourrait être administré à
un patient en 2011, dans le
cadre d’essais cliniques
phase 1.

Basé au BHT de Mina­
tec, Fluoptics travaille ac­
tuellement avec le centre
Léon­Bérard de Lyon.

Comptant cinq person­
nes, lauréate du concours
du ministère de la Recher­
che et de l’Industrie en
2008 avec une subvention
de 450 000€, Fluoptics est
en cours de levée de fonds.

O.P.
Odile Allard et Philippe Rizo.Sur l’écran, le reflet du traceur fluorescentet le geste du chirurgien.
Une aide précieuse, précise et rapide, qui permet de préserver les cellules saines du patient.

SIX ANS POUR RÉUSSIR
Giant sortira de terre en
six ans. Sous le coup de
crayon de l’architecte
Claude Vasconi, il
cumulera les rôles
d’entrée de ville, de
vitrine technologique à
l’international, de
campus de l’innovation,
de passerelles de
compétences, entre tous
les acteurs qui
participent depuis
longtemps à
l’écosystème grenoblois.
Il servira également,
selon la volonté de ses
pères _collectivités,
université, grands
organismes de
recherche et grands
instruments, entreprises
de pointe _ de territoire
test aux nouvelles
énergies et en
accueillant des véhicules
électriques qui, à terme,
occulteront du site toute
utilisation de moteurs
thermiques.
Le pari est d’envergure…

La presqu’île grenobloise, dans un prochain avenir... Une façade photovoltaïque, un ensemble de bâtiments HQE, d’habitation et de recherche,
des véhicules électriques, plus d’étudiants, plus de chercheurs, plus d’entreprises de pointe... Image Cabinet Claude VASCONI

LES ACTEURS DU PROJET ONT PRÉSENTÉ LE FUTUR AMÉNAGEMENT DU POLYGONE SCIENTIFIQUE

sur ce que sera “Giant” en 2016
Jean Therme : « Le concept Giant

est celui des années 2010 »

«G iant a dans le viseur
deux dates charnières,

estime le directeur de la Re­
cherche technologique du
C E A e t d i r e c t e u r d u
CEAGrenoble. 2012, date à
laquelle le centre du CEA
sera dénucléarisé.Cela nous
permettra de nous ouvrir
plus largement. Puis 2015,
avec l’arrivée des grandes
infrastructures de transport :
le tram, la rocade Nord.

« Dans ce cadre de temps,
notre vision, collective, est
nécessaire.Car c’est mainte­
nant qu’il faut avancer. Il
faut investir à contre­cycle,
sur l’innovation, et de ma­
nière massive.

« Le concept Minatec était
gagnant dans les années
2000.Le concept Giant, dé­
sormais, est le concept glo­
bal des années 2010, multi­
thématiques ».

o
Jean Therme : “C’est maintenant
qu’il faut avancer” Photo DL
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